
NON A L’AUSTERITE DURABLE ! 
 

La blague de la lutte contre la fraude 

Les annonces gouvernementales se succèdent et ont toutes le même objectif : imposer 

aux salarié-e-s et aux plus démuni-e-s des mesures d’austérité toujours plus violentes.  

Ces derniers jours, les cibles désignées sont les soi-disant « fraudeurs ». Il s’agit de 

sanctionner les malades et d’imposer une journée de carence dans la fonction publique et 

une quatrième journée dans le privé. Les salariés seront ainsi punis d’être malades ! 

 

Faire payer les pauvres pour épargner les riches 

Cette mesure devrait rapporter à l’Etat 130 

millions d’euros alors que les employeurs 

doivent 16 milliards de cotisations 

patronales et salariales non versées. Eux ne 

sont nullement inquiétés par la lutte anti-

fraude ! Tout est bon pour faire payer les 

moins riches. 

C’est ainsi que les bénéficiaires du RSA 

accusés de profiter d’avantages sociaux vont 

se voir imposer 7 heures de travail par 

semaine. Pour Sarkozy il faut « mériter » de 

toucher 466 € par mois pour une personne 

seule et 840 € pour un couple! 

Ceux et celles qui travaillent ou sont privé-e-s d’emplois sont considéré-e-s comme des 

privilégié-e-s alors que les vrais fraudeurs s’en tirent à bon compte : 80% des fraudes 

sociales sont le fait des employeurs !  

 

Menaces sur les services publics : réagissons ! 

Au nom de la dette, c'est la destruction des services publics et de tous nos acquis sociaux 

qui est en route : attaques contre la santé, l'école, le service public de l'emploi, la Poste…, 

diminution des salaires et des retraites, attaques des minima sociaux, jours de carence, 

augmentation de la TVA... Il faut stopper ce pillage des classes populaires ! Les banques 

nous font les poches : il faut les saisir, sans indemnités ni rachat, et les mettre sous le 

contrôle de la population pour créer un service public bancaire unique. 

 

Refusons de payer la crise ! 

Pour imposer une autre politique, qui ne soit pas au service des patrons et des banques, il 

faut une riposte unitaire du monde du travail contre toutes les mesures d’austérité ! Cette 

bataille ne sera pas facile. Ces derniers temps, les victoires sont rares et nécessitent un 

niveau d’affrontement très élevé : grèves reconductibles, occupations, campements, 

grèves de la faim… Pour ne pas laisser le désespoir nous gagner, pour construire le rapport 

de force, il faut s’organiser collectivement et résister. Chacun dans son coin, nous sommes 

à la merci des patrons et du gouvernement. Tous ensemble, nous sommes des milliards 

pour les virer ! 


